
Le 
Sommet 

francophone 
Paris, du 17 au 19 février 

1986 

The 
frinancop eme 
Summit 
Paris, February 17-19, 
1986 

LA CRISE EN AFRIQUE SUB-SAHARIENNE  

La question et son contexte  

La famine en Afrique (à l'exception de la situation au 
Soudan, en Éthiopie, en Angola, au Mozambique et au 
Botswana) n'est pas aussi grave qu'en 1984. La pluie s'est 
remise à tomber régulièrement et plusieurs pays ont accumulé 
d'importants surplus de céréales. Des particuliers, des 
collectivités, des organisations internationales et des 
gouvernements ont fourni une aide d'urgence massive. Le 
système des Nations Unies a joué un rôle important dans la 
coordination des secours internationaux. Il est clair, 
cependant, que ces efforts devront être poursuivis dans 
l'avenir prévisible. 

L'attention est maintenant centrée plus directement sur 
le redressement des économies africaines à moyen et à long 
termes. Une session extraordinaire des Nations Unies sur la 
situation économique en Afrique est censée avoir lieu à New 
York à la fin de mai, afin de définir une approche commune 
pour les pays donneurs et bénéficiaires. Au Sommet de 
l'Organisation de l'unité africaine, en juillet dernier, les 
leaders africains ont décidé d'accroître l'investissement 
national dans le domaine de l'agriculture et ont demandé que 
soient accrus les crédits versés à l'Afrique. La Banque 
mondiale a mené les efforts de redressement des économies 
africaines en créant un fonds bénévole spécial de 1 milliard 
de dollars pour l'Afrique afin d'améliorer la production, 
notamment la production agricole. 

Au Sommet économique de Bonn, les principaux pays 
industrialisés de l'Ouest ont renouvelé leur engagement de 
fournir des secours d'urgence, ainsi qu'une aide pour le 
développement à long terme. Un groupe d'experts a été 
établi et a proposé des mesures de suivi dans le secteur 
agricole. Certaines organisations internationales 
spécialisées, dont l'Organisation des Nations Unies pour 
l'alimentation et l'agriculture (FAO) et le Fonds 
international de développement agricole (FIDA), ont lancé 
des programmes spéciaux d'aide agricole pour le continent. 


